PRÉSIDENCE
DE LA	Paris, le 14 septembre 2015
RÉPUBLIQUE


NOTE
 À MONSIEUR LE PRÉSIDENT DE LA RÉPUBLIQUE
	----	
S/C DE MONSIEUR LE SECRÉTAIRE GENERAL



OBJET : Souhaits d’alliance à gauche
	

· Un sondage Harris/Atlantico relève que 71% des sympathisants de gauche souhaitent des alliances, si possibles larges (listes communes PS et EELV, Front de Gauche) contre 28% des listes séparées.

· Cette volonté se retrouve dans tous les électorats :
Au PS, 70% souhaitent une alliance. Les sympathisants socialistes préfèrent toutefois nettement s’allier avec EELV - plus des 2/3 se prononcent pour une configuration incluant les Verts - qu’avec le Front de Gauche, avec qui les relations sont plus compliquées : 47% seulement se prononcent pour une hypothèse comportant une alliance avec le FdG, tandis que 53% préféraient laisser le FdG à l’écart.
Au Front de gauche également 72% souhaiteraient une alliance, même si la méfiance avec le PS semble réciproque : cette alliance n’inclurait le PS que pour 39% d’entre eux, alors que 70% se verraient bien avec les Verts.
Le miroir est inverse à EELV : l’écrasante majorité de ceux qui souhaitent une alliance la préfèrerait avec le PS. Les sympathisants EELV ne sont, selon Harris, que 2% à souhaiter une alliance avec le seul Front de Gauche sans le PS. Si le chiffre est sans doute sous-estimé, le sondage Ifop/l’Humanité confirme bien l’orientation (question posée en absolu et non dans un choix d’hypothèses comme Harris) : 88% des sympathisants EELV verraient d’un bon œil une alliance EELV/PS, chiffre qui tombe à 71% lorsque l’on rajoute le Front de gauche, et qui chute de plus de 30 points si l’on évoque une alliance entre le seul Front de gauche et EELV.

· Logiquement ces tendances se retrouvent, de façon plus nette encore, concernant les accords de second tour : près de 90% des sympathisants du PS, comme du Front de gauche et d’EELV souhaitent des accords électoraux au second tour et des fusions de liste avec les autres formations de gauche. Dont une minorité importante (de 37% au Front de gauche à 44% à EELV) qui souhaiteraient ces accords « dans toutes les régions » et non pas seulement « si cela peut empêcher la droite de gagner ou conserver une région ».
· Comme toujours, les « sympathisants », d’où qu’ils viennent, aspirent majoritairement à l’unité de leur camp (et même souvent au-delà), gage d’efficacité. A noter cependant que commence à se voir plus nettement une méfiance (réciproque) entre sympathisants PS et Front de gauche, comme si l’idée de l’alternative à la gauche de gouvernement commençait à prendre corps chez une partie de ces derniers. Les sympathisants EELV restent pour leur part majoritairement tournés vers le PS.
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